
ONU : 67ème session de l'Assemblée générale 
  
Le Représentant permanent de l'Arménie à l'ONU, l'ambassadeur Karen Nazarian, 
a prononcé un discours sur "l'élimination du racisme, de la 
discrimination raciale et de l'intolérance" dans le cadre de la 67ème 
session de l'Assemblée générale des Nations Unies. 
  

L’ambassadeur a indiqué que les blessures de 
l'agression contre l'Artsakh déclenchée par 
l'Azerbaïdjan n'ont pas encore été guéries, et que 
ce pays continue à propager la haine envers les 
Arméniens au niveau de l'État. 

  
Il a appelé l'attention des Etats membres de 

l'ONU sur les déclarations des autorités de Bakou, soulignant que la communauté 
internationale tout entière est alarmée. Le discours du diplomate était 
principalement axé sur le pardon du meurtrier Ramil Safarov, qui va à l'encontre 
des objectifs humanitaires et constitue un défi pour l'ensemble du système des 
droits de l'homme. Le pardon d'un meurtrier par le Président de l'Azerbaïdjan a été 
un terrible exemple d'impunité, la poursuite d'un crime commis sur une base 
ethnique, ce qui est une conséquence de la politique de xénophobie et de racisme 
menée par l’Azerbaïdjan depuis des décennies. Il a ajouté que ce pays viole 
gravement l'objectif de l'ONU  qui préconise " pratiquer la tolérance, vivre 
en paix les uns avec les autres comme de bons voisins" et perturbe ainsi 
le processus de formation d'une atmosphère de confiance. 
  
Il a appelé l'ONU et la communauté internationale de continuer à faire entendre 
leurs protestations contre ce comportement impardonnable, qui ne respecte pas les 
droits de l'homme et de la dignité, mettant ainsi en danger la paix et la sécurité 
régionales. 
 


